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COlHillENT FUT CONSTRUIT 

LE HÉTRO PARISIEN . 
[ 
1.. 

~· 

L'omnibus. D'après une photo de 1899. 

Avant le métro 

Eu 1899, les Parisiens n'avaient, pour circuler à tra vers Paris, 
que quelques lignes de tramways et des omnibus trrs lents, tirés 
par des chevaux. Ces omnibus dataient du Second Empire. (B. T. 
N° 3.) 

Il fallait, à tout prix, établir des moyens de t.ransports modernes 
et rapides. Ln circulation augmentanl sans cesse, on pensa à créer 
des lignes souterraines. 

Cette idée fut violemment critiquée par les Parisiens et pa1· 
cles ingénieurs techniciens. 

Cependant, depuis 1863, Londres possédait un chemin de fer 
souterrain ; New York, depuis plus de 20 ans, avail des lignes de 
transports souterraines et aériennes. 
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Le proje t de 1856 

Premiers projets 

Di's 183G, les ingénieurs Brame et Flarhal arnicnt proposé la 
consln1rlion ù 'un chemin de fer souterrain, trave1·s<tnt Paris lhl 

:\ont au Sud. Ce large tunnel , oü rouleraient des tmins à vapeur, 
tlennil suivre le~ nouvelles avenues, que le Préfet de la Sei111e, 
Haussmann, faisait ouvrir à celle époque. 

Le Consei l municipal repoussa ce projet à cause des difficultés 
tle construction et des énormes dépenses. 

En vérit é, en 1856, la circulation n 'était pas encore assez 
importante pour rendre obligatoire la construction d 'un chemin de 
fer souterrain. 

Ce projet fut présenté une deuxième fois en 1874, il fut. de 
nouveau repoussé. 
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Le projet de 1885 

Métro aérien ou métro souterrain ? 

En 1885, l'ingénieur Haag présenta un projet de chemin de fer 
métropolitain qui demi! tra\'erser Paris dans plusieurs sens, sur 
des viaducs aériens, comme le métro de New York (qu ·on a d'ailleurs 
démoli depuis). 

Ce projeL fuL repoussé. 

On estima, avec raison, que la capitale serait enlaidie par ces 
viaducs, ces passerelles de fer sillonnant les belles avenues et les 
grandes places publiques. 

Peu à peu, l' idée d'un métro souterrain se développa. Finalement 
la construction fut acceptée et les travaux commencèrent en 1898. 
ûn voulait inaugurer la première ligne en mème temps que !'Expo­
sition Universelle cle J 900. 
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L e sous-sol parisien 

Premières difficultés 

(] fut très difficile de trarniller dans le sous-sol de Paris. En 
effet, au-dessous d'une couche de terrain assez solide, d'une épais­
seur moyenne de 8 à 10 mètres, on trouvait un terrain aquifère (1), 
spongieux et mou. 

Or, les ingénieurs prévoyaient que, presque partout, les travaux 
devrait>nt s'enfoncer jusqu'à JO ou 12 mètres de profondeur, exac­
lement dans la couche de terrain aquifère. 

Ce terrain sans résis tance rendait très difficile, presque impos­
:\ihle, le percement des tunnels, la construction des ouvrages de 
maçonnerie. 

On dut alors employer les ca issons métalliques. 

( 1) Terra in aquifère (prononcer a -ku-i-fère) : terrain mou conte nant d e l'eau . 
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Le aous-so/ 

Autres difficultés 

D'autres difficultés attendaient les constructeurs du métro . 

La plus grande partie des travaux devait se faire entre 2 el 
10 mètres de profondeur. Or, c'était. justement entre ces deux 
hauteurs que se trouvaient. toutes les canalisa tions : eau, gaz. 
électricité et surtout le réseau encombrant des égouts. 

Il ne fallait pas songer à déplacer toutes ces canalisations. · 

Le plus souvent , le tunnel du métro fut creusé au-dessous des 
égouts; mais il fut alors très difficile de construire les escaliers 
qui descendaient aux stations. Dans certains endroits, on fut même 
obligé lie déplacer les collecteurs des égouts et les conduites sans 
arrêter le service des eaux, du gaz, de l' électri cit é et l'évacuation 
des eaux d'égouts. 
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Le mé-tro el lei égoute 

Encore des difficultés 

Même lorsque le tunnel du métro put être creusé au-dessous des 
égouts, les constructeurs eurent à surmonter une autre difficulté. 

En effet, après creusement du tunnel, le conduit des égouts 
n'était pas assez soutenu par la terre, il risquait de fléchir et de 
se briser. 

Il fallut le soutenir par des contreforts de maçonnerie, appelés 
!• murs de masques ». 

On voit, par cet exemple, qu'en dehors des travaux particuliers 
au métro, les ingénieurs durent exécuter un grand nombre d'ou­
vrages supplémentaires et souvent dans des conditions très difficiles. 
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Passag:: sous le réseau de• égouls 

Toujours des difficultés 

A certains endl'oits, d'énormes collecteurs d'égouts passaient 
par dessus la voùte du métro et à une t1·ès faible ùistance. 

On con truisit alors d'épais mnssifs de maçonnel'ie poul' évit er 
la rupture du collecteur ou de la rnùte . 

Au cours des Ira vaux, un de ces collecteurs se rompit à la suite 
d'une violen te pluie d 'orage; la chaussée de la Place Sl Augustin 
s'effondra et il y eut quelques victimes. Ce fut le seul accident 
grave qui se produisit pendant la construction rlu métro. 

Tous les 011vra~es de maçonnerie sont d 'une solidité à toute 
épreuve. Lorsque des modifications du plan primitif obligère•t l1:1s 
constructeurs à en démolir une partie, les frais de démolition 
dépassèrent largemen~ les frais de construction (l). 

(1) Prix de la construction : 34 fr . le mètre cube, vers 1898. 
(2) Prix de ln démolition : 100 fr. le mètre cube, vers 1898. 
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· Le tablier métnlliquc 

Creusement des tunnels sous les rues 

La méthode employée pour le creusement des tunnels a varié 
15elon les terrains rencontrés et selon la profondeur où l'on devait 
travailler ." 

Pour certaines lignes presque à fleur de terre, il aurait fallu 
· travailler à ciel ouvert. 

Or, il n'était pas possible d'arrêter la circulation dans une rue 
pendant toute la durée des travaux. 

On creusa d'abord une tranchée peu profonde, puis on la 
recouvrit d'un tablier métallique sur lequel on replaca rapidement 
le pavé ou l'asphalte. 

La circulation pouvait reprendre tout de suite pendant. que 
les ouvriers continuaient leur travail sous le tablier ; travail sou­
vent ignoré par les passants. 
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Mode d'exécution d'une ~talion 

Construction des galeries 

Dans les terrains résistants, toutes les galeries on't été creu11ées 
de la même façon, de haut en bas. 

On posait d'abord la voûte, on construisait les murs des cotés, 
on finissait par la partie inférieure. 

Il fallait donc, en même temps, construire les muPs de haut en 
bas, creuser la galerie en profondeur, évacuer les déblais et amener 
les matériaux de construction. 

Ce travail de creusement à la verticale s'effectuait avec des 
appareils à air comprimé c_omme dans les mines. 

Dans d'autres terrains, , on creusa horizontalement, en béton­
nant la galerie à mesure qu'elle s'allongeait et en la soutenant à 
l'aide de madriers ; procédé' semblable- au boisage ~s galel'ies de 
mines à charbon. 
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Sou• la plctce de /'Opéra 

Un travail gigantesque 

Au cours de la construction du métro, les ingénieurs durent 
exécuter des ouvrages d'art, par exemple sous la Place de !'Opéra, 
ùont. le sous-sol est de très mauvaise qualité à cause d' un ancien 
rui sseau qui le traverse. (Ruisseau de la Grange-Batelière.) 

Il fallut transformer ce sous-sol en un formidable bloc de 
maçonnerie, traversé par trois t.unnels qui se superposent selon des 
angles différents. 

Si ce bloc sortait de terre, il serait d'un volume presque égal 
à celui de l'Opéra. La construct ion de cet ouvrage s 'est faite sous 
un immense plafond de métal (tablier) qui se trouve aujourd'hui 
à 35 centimètres seulement en dessous du sol de la place. 
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SALL~ 
l>ES 

GUICHETS 

Grande station 

Un véritable quartier souterrain 

11 

Cet énorme bloc de la Place de !'Opéra contient, en plus des 
tunnels des lignes N°" 3, 7, 8, un vaste hall mettant en conununi­
cation les six quais ùe ces trois lignes, les ga leries, les escaliers. 
les cages d'ascenseurs el tous les appareils de sécurité. 

C'est tout un quartier souterrain qui s'est construit en un 
temps record et malgré de nombreuses difficultés. 

Il y a cinquante ans (en 1950) que le métl'O fonctionne et il ne 
.s'est pas produit un seul effondrement de la voùte. 
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Sous la place de la République 

L'enchevêtrement des lignes 

La Place de la République est un important croisement. Cinq 
lignes y sont établies, presque enchevêtrées. 

Ici ; le sous-sol étant résistant, on a pu creuser les lignes sépa­
rément, contrairement à. ce qu'on a fait à la Place de l'Qpéra. 

A ces cinq tunnels, il faut ajouter les cinq stations, les longs 
couloirs de communication, les escaliers, les nombreuses entrées 
et sorties. 

Tout cela a dû s'établir dans un terrain déjà parcow·u par les 
égouts et les conduites d'eau. 

On a pu accompl ir ce trava il sans arrêter la circulation sur la 
Place de la République. C'est à peine si les passants pouvaient 
apercevoir quelques petits clianlicrs entourés de palissades. 
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Station à grande pro/ond<!ur 

Pour éviter des pentes trop fortes 

Dans certains quartiers, sous la Butte Montmartre, soµs les 
Buttes Chaumont, on dut établir les tunnels et les stations à un~ 
grande profondeur, ceci pour éviter les trop fortes pentes difficiles 
à gravir. · 

La station de la « Place des Abbesses n est un exemple tle 
station profonde. 

On monte des quais au sol de la place, par deux énormes 
colonnes creuses, en métal. L'une contient un ascense~r, l'autre un 
escalier en pas-de-vis qui remplace l'ascenseur en cas de panne. 

Ces colonnes enfoncées dans la masse du terrain, sont compa­
rables à des puits de mines. Leur mise en place a eté rendue très 
difficile à cause de la présence des galeries d'anciennes carrières·. 
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Gare souterraine du métro 

L'fütérieur d'une statfon 

Sur les lignes qui n'ont pas demandé la construction d'ouvrages 
spéci~ux, les stations sont à peu près loutes du même modèle. 

Leur hauteur est de 5m30, leul' largeur de 13m50 dont 4-mfO pour 
chaque quai. · 

Quelques stations sont éclairées par des tubes . fluorescents. 
Voici le croquis d'une gare souterraine : 

.\ - A' Les quais 11ar oit l'on monte dans le train. 
B. Escaliers permettant de descendre dans la gare ou d'en 

sortir. 
C. Galerie communiquant avec la station d'une autre ligne. 
D.· Tubes d'éclairage par fluorescence. 
E. Les voies, au centre le rail conduisant le courant. 
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Voie aé rienne 

Le métro aérien 

Sur les larges boulevards extérieurs, . là oli la circulation était 
moins intense, on établit des tronçons de lignes aériennes, sem­
blables aux viaducs des chem ins de fer. 

Celle construction prése11ta de nombreux inconvé11ients. 

A longueur égale, les lignes aériennes coùtèrent plus cher què 
les lignes souterraines. 

Elle mécontenta les habitants, cal' les voyageurs· du métro pou­
\'.aient aisément apercevoir, par les fenêtres ouvertes, l'intérieur 
des appartements des 1" et 2" étages. 

De plus, ces longs viaducs. métalliques n'embellissa ient pas les 
avenues. 
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Le bouclier 

A l'abri du bouclier 

Dans les terrains aquifères, pour certains passages sous la 
Seine, dans certaines galeries où l'air était mauvais, on fut obligé 
de travailler à l'abri d'un bouclier (H} , énorme chambre de fer 
ayant exactement la forme el les dimensions du tunnel à creuser. 
Ce bouclier avançait m.1 fur et à mesure du creusement. (E). 

Après· le passage du bouclier, on construisait un caisson, formé 
de pièces métalliques de 75 cm, de largeur, assemblées entre elles 
et formant. la carcasse du tunnel. Cette carcasse était ensuite recou­
verte de béton. 

On dépla-çait. le bouclier à l'aide de vérins (R) appuyés sur son 
extrémité. Tous les 75 cm. on pouvait construire un nouvelle partie 
du caisson. 

Le chantier était séparé de la partie rlu souterrain déjà cons­
truite par des barrages à double porte (A, B, L, U) et remplis d'air 
comprimé>, ce qui fournissait aux ouvriers une atmosphère respirable 
et empêchait. l'eau d'envahir les travaux. 

La cabine (L) permettait ! '.entrée ei la sortie des ouvriers. 
La cabine (U) permettait l'évacuation des déblai s. 
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Pos~ age du mélro sou• la Seine 

La passage sous la Seine (1) 

Les constructeurs du métro eurent à surmonter des difficultés 
considérables, mais la . plus grande fut certainement le passage 
sous la Seine, en cinq endroits différents. 

A cause de la nature spongieuse du terrain sous le lit. du fleuve, 
-0n renonça à creuser les tunnels à l 'aide du bouclier. 

JI fallut descendre le tunnel métallique au fond de la Seine, 
jusqu'à sa rencontre avec le lit, ensuite l 'enfoncer peu à peu dans 
une tranchée creusée sous les caissons métalliques, jusqu'à ce que 
sa vofite soit. à un mètre au-dessous du lit du fleuve. 

Ces opérations furent très diffi ciles et. très dangereuses. 
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Le caÎS$On 

Le passage sous la Seine (Il) 

La première opération fut d'amener exactement au-dessus de 
leurs places définitives, les caissons inachevés qui n'étaient encore 
qu 'une carcasse de fer. 

Avant de les plonger dans le fl euve, on les rendit absolument étan­
ches en les recouvrant. de métal° et de béton et en les fermant à 
chaque bout. par des cloisons provisoi1·es. 

Enfin, avant de le descendre, on fixa sur chaque caisson une 
haute cheminée appelée u sas à air ». Cett e cheminée, haute cle-
8 à 10 mètres, devait toujours dépasser le niveau de l'eau, et établir 
une communication constante entre le caisson enfoui clans le lit. 
du fleuve et l'air libre. 
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L'imme rsion du tunnel 

Le passage sous la Seine (III) 

Ainsi préparé, le caisson étanche est descendu dans le fleuve, 
jusqu 'au moment oü ses supports latéra~1x touchent le fond et s· ~, 

enfoncent légèrement sous l'effet du poiù . 

L'espèce de. chambre (2' croquis) ménagée sous le caisson, est 
pleine d'eau. Dans la cheminée, l'eau arrive au niveau supérieur 
du fleuve (principe des vases communicants) . 

Au moyen de puissantes pompes, on évacue l'eau de la cheminée 
et. de la chambre de travail (C.T. 3~ croquis). 

On peut alors pénétrer dans cette chambre par la cheminée, 
qui est munie d'une échelle de rlescente et de treuils pour remonter 
les déblais. 
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L'immerrion d• tunnel 

Le passage sous la Seine (IV) 

A ce moment, le caisson lui-même fut rempli d'eau, de façon 
à l'alourdir et. à l'empêcher de remonter ou de basculer, la chambre 
de travail devant être aérée au moyen d'air comprimé. 

Les ouvriers travaillèrent donc dans une chambre entourée 
d'eau de tous côtés, snuf vers le bas. Le sol, sous le caisson, 
fut creusé au moyen de machines à air comprimé et les déblais 
évacués par la cheminée. · 

Le poids du caisson suffisait à le faire descendre dans la tran· 
cbée à mesure qu'elle s'approfondissait. 

Lorsque le caisson fut. complètement enterré, on remplit de 
terre la chambre de travail et on termina Je revêtement intérieur. 

Ces travaux ont. demandé souvent l'emploi de scaphandriers. 
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~~~~-ï.erztt'tle P. d 'Eclt1irJ9t. 
Q . ~ EclitJp/Jement d 

air lil>re 

Le sas à air 

"- Arrive'e 
de l'A,.r , 
comprime. 

Le pass-age sous la Seine (V) 

21 

Nous avons vu que la cheminée ou u sas à air »servait à l'enl!rée 
cl à la sortie des ouvriers, ainsi qu'à l'évacuation des déblais . 

Mais cetkl cheminée a,-ait une autre utilité. 

Dans la chambN de truail, les ouvriers travaillaient dans l'air 
comprimé, il fallait don• les taire passer peu à peu de l'air 
ex térieur à l'atmospbè~ spéciale da la chambre de travail. 

Les portes, plecéee à l'entrê'e et à la sortie de la cheminée, 
permeLtaîen~ ~ passage progressif et évitaient le brusque chan­
gement de pression di l'atP.. 

Grdoe à coo préoodtons in~pensnbles, î4. ne se produisit. aucun 
accident pendant le placQment des cinq tunnels sous la SeiRe. 
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Les caÎS3ons 

Le passage sous la Seine (VI) 

Evidemment, il n'était pas po. sible de placer, au fond de la 
Seine et d'un seul coup , un rai ·son métallique assez long pour 
relier les deux rives. 

Un tel caisson aurait manqué de rigidité ; de plus, sa mise en 
place aurait arrêté complètement la navigation pendant plusieurs 
semai,nes. 

On a donc placé successivement des parties de tunnel, chaque 
partie étant hermétiquement fermée à ses extrémités. 

Lorsque toutes ces parties furent. placées bout à bout, en 
enlevant. les cloisons qui les fermaien t, on obtint un seul tunnel 
continu, traversant toute la Se111e. 

Le tunnel entre le Châtelet et. la Cité comprend trois tronçons 
mesurant respectivement 36, 38 et 43 mètres de longueur. 
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La congélation du te rrain 

Dans les terrains trop mous 

L'achèvement du tunnel placé entre la Cité et la Place St ~liche! 
se heurta à de nouvelles difficultés. 

Les caissons étaient en place sous la Seine et Je tunnel sur la 
r ive gauche terminé. Il fallait les réunir pour obtenir la continuité 
de la ligne. 

~Ja is le terrain situé entre ces deux parties était si aquifère, 
si mou qu'aucun travail ne fut possible. 

On installa alors, sur la Place St ~liche ! , deux véritables usines 
frigorifiques qui produisirent du froid pour congeler le tenain. 

Le sol ainsi gelé devint assez dur pour pouvoi r y trava iller sans 
craindre les effondrements. 

Le u bloc u à congeler était considérable, parce qu 'à cet endroit 
on devait construire une station. 
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Station cJe3 bords de la Seine 

Une station au bord de la Seine 

Celte station (St Michel) devait être construite obligatoi1·ement 
à une grande profondeur, puisqu 'elle se trouvait au débouché du 
tunnel passant sous la Seine. Elle est établie à 23 mètres de pro­
fondeur. 

Il fa llut descendre vertica lement un gigantesque caisson métal­
lique où vinrent se raccorder les deux tunnels. 

La carcasse métallique de la station et les caissons verticaux 
destinés à recevoir les escaliers et les ascenseurs furent montés sur 
la Place St Michel. L'ensemble atteignait la hauteur du 3" étage 
des maisons. 

L'ouvrage qui mesurait 23 mètres de hauteur et 66 mètres de 
largeur fut mis en place en creusant le sol en dessous. 

Malgré la congélation clu terrain , les travaux durent s 'effectuer, 
comme sous la Seine, clans des chambres à air comprimé. 
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Passage au-dessus d'un fontis de carrière 

Dans les terrains déjà creusés 

Le sous-sol parisien a été souvent creusé au cours des siècles. 
Dès l'époque gallo-romaine, de nombreuses carrières y avaient 

~té exploitées, parfois à une grande profondeur. 
Au cours des travaux du métro, il arriva souvent, surtout sur-la 

rive gauche cle la Seine, que le tunnel dut passer au-dessus des 
u fontis n, anciennes galeries de carrières abandonnées qu'on 
n'avait pas comblées. 

Il fallut soutenir le tunnel par d'énormes piliers de maçonnerie 
s'enfonçant à travers ces galeries jusqu'au sol dur. 

Ces piliers devaient. ètre d'une solidité à toute épreuve, car il 
n'était plus possible, par la suite, d'y accéder pour en surveiller 
la solidité et les renforcer au besoin. Ces travaux ùe soutènement 
coûtèrent très cher (4.170.000 francs-or p'our la ligne n° 2 seule­
ment). 
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Les métros 

L'aération du métro 

Il a été très difficile d'obtenir une bonne aération des tunnels 
du métro parisien, alors que l 'aération des métros de Londres, de 
New-York, de Berlin a été obtenue facilement.. 

En effet, à Londres, à New York , à Berlin, les tunnels son! à 
voie unique, le~ trains circulent tous dans le même sens, ils provo­
quent un courant d'air qui suffit à l'aération des souterrains. 

A Paris, au con traire , les tunnels son t à double voie, les trains 
se croisent sans cesse, ils agitent l'air sur place, mais ils ne le 
déplacent pas. 

Malgré tous les travaux exécutés, l'aération est le point faible 
du métro parisien. 
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Dé11doppcmenl du réseau depuis 1900 (en l{ilomèlres) 

L'extension du métro 

Depuis 1900, date de la mise en 5erv1ce de la première ligne, la 
construction du réseau métropolitain s'est poursuivie sans arrêt. 

La première ligne ouverte au public (Porte Maillot -Nation) avait 
une longueur totale de '12 km. 

Aujourd'hui, la longueur totale des lignes atteint 166 km. , c'est­
à-dire, en droite ligne, la distance de Paris au Havre. 

En décomptant 10 années de guerre (1914-1 919 et 1940-1945) la 
construction a donc duré 30 ans, soit un avancement annuel 
d'environ 5 km. 

On compte actuellement 343 stations dans le métro parisien. 
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eurs. 

V oyogcurs annuellement transportés 

Les voyageurs 

La première idée de la construction du métro parisien vient d'un 
groupe de financier5 et de techniciens belges. 

Depuis la période d'étude jusqu'à la mise en service de la ligne 
N° 1, le public ne crut, ni à la réussite, ni à l'utilité de ce nouveau 
moyen de transport. . 

Ilien vite, il dut changer d'avis . Six ans après ses débuts , Je 
métro transportait. plus de 150 millions de voyageurs par an. 

En 1930, on comptait. 7.670.000 voyageurs transporté;;, p11r 
l<ilomètre de voie. 

A la même date, et toujours par km. de voie, on comptait, par 
an: 

- 3 n1illions de voyageurs pour le métro de Londres ; 
.- 4- .800.000 voyageurs pour le métro de Berlin ; 
- 5.600.000 voyageurs pour Je métro de New-York. . 
Incontestablement, c'ec;t le métro parisien qui a eu la plus belle 

réussite. 
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l.011.9ueur: J6 m. 

Matériel roulant 

Les voitures 

En 1900, les premières voilures du métro étaient en bois et assez 
petites. 

Le 10 aoùt 1903, 84. voyageurs périrent dans l' incendie d'un de 
ces wagons. 

Cette effroyable catastrophe décida la Compagnie à remplacer 
peu à peu le matériel de bois par un matériel de métal , plus perfec­
tionné. 

Les voilures, actuellement en construction, auront 36 mètres de 
long et. seront articulées sur trois boggies. 

Celles qui roulent aujourd'hui comportent 34 places assises et 
36 places debout, elles circulent par rames de 5 wagons, soit , au 
total, 600 voyageurs dans chaque train . 

Mais, aux heures d'affluence, ce nombre est doublé, t.riplé, 
quadruplé, même ... à c1·oire que le corps humain est indéfiniment 
compressible 1 
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Chaque jour, do mdicrs de i:oyageurs ~mpruntcnt le m ét:o 

Les commodités du métro 

Aujourd'hui , les lignes du métro ~ illo1111e11t la rille en tous sens, 
de telle sorte qu 'aucun point de Pal'i s n'est à plus de 35 minutes 
d' un autre poinl. 

Cette ra pi di té de co111m11nicu t io11 a transformé lu vie sociale 
parisienne. 

Tl y a 40 ans, la lente11l' des omnihns obligeait le Parisien à 
habiter le quartier où il avait so11 trnva il. li en résultait. une vie de 
quartier qui fai sait de Paris co111me un ensemble de p~t.ites villes 
bien distinctes, a~'unl chacu ne so11 caractère particulier. 

Le métl'o a mis for à cela eu pe1·mettant aux hommes d'habiter 
loin de leur lieu de travail. Ainsi, la construction du métro peut-elle 
être considérée comme un des grands événements de ) ' Histoire de 
France. 
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Notre collection « Enfantines » 

(Série de brochures entièrement écrites et illustrées par des enfants) 
L'une. . . . . . . . . . . . 11 fr . Collect. complète : remise 5 % 

. -
Liste complète des numéros parus 

1. H istoire d'un petit gorçon dons la montagne. - 2. Les de ux petits rtltomcuri. 
- 3. Récréations. (Poème d'enfant). - 4. Lo mine el les mineurs. - 5. Il était une 
fois .. - 6. Histoire de bêtes. - 7. Lo si gronde fête. - 8. Au pays de Io soierie. 
- 9. Au coin du feu. - 10 François, le petit berger. Il. Les cl1orbonniers . -
12. Les aventures de quatre gars. - 13. A travers mon enfance. - 14. A Io pointe 
de Trévignon. - 15. Contes du soir. - 16. A /' /n,titution moderne. - 17. Le journal 
du malade. - 18. La mort d e Toby. - 19. Gois compagnons. - 20. La peine dei 
enfants. - 21. Yves, le petit mousse. - 22 Emigrants. - 23. Les petits pêcheurs. 
- 24. Quenouilles et fuseoux. - 25. Le petit chat qui ne veut pas mourir. -
26 . ... Malin et d emi. - 27. Métayers. - 28. Bibi, l'oie périgourdine. - 29. La bêt• 
aux sept têtes. - 30. Au pays de l'antimoine. - 31. 1Worio Sabotier. - 32. Que sais­
tu } - 33. En forêt . - 34. L'oiseau qui fut trouvé mort. - 35. Diables. - 36. Le 
Tienne. - 37. Corbeaux. - 38. Notre Coopérative. - 39. Barbe-Rousse. - 40. Chll­
mage.- 41. Pétoule. - 42. Pierre.la-Chique.- 43. Le mariage de N ik_o. - 44 His toire 
du clionvre. - 45. La farce d u paysan. - 46. La famille L oiseou-Loiseau en 1830. -
47. La Misère (contes). - 48. Les contrebandiers.- 49. Un déménagement comp/iqu,, 
- 50. Arrière, /es canons I - 51. La plaine est vaste comme une mer.- 52. Music ien 
de la Famine (contes). - 53. Dans la more du Beau Rosier. - 54. La Fleur d'Argent . 
- 55. Au Pays des Neiges. - 56. Le Pec. - 57. L 'Eco/e d'A utre/ois. - 58. Histoire 
de Blanchet. - 59. Bêtes sou l.loges. - 60. Les L ouées. - 6 1. Firmiri. - 62. La 
Naissance de3 Jours ~contes) . - 63. Anes cl Mulets.- 64 Sons A siles ... - 65. Ecoute, 
Pépée ... - 66. Grund-m ère m'a dit. .. - 67. H alte à la douane / ... - 68. Histoires de 
Marine. - 69. Langue queue, plume d 'or. - 70. G rèves. - 71. Au bord d e /'eau . -
72. Les deux Perdreaux. - 73 . La petite fille perdue dans la montagne. - 74. Conte 
d'une petite fille qui s'était cassé la jambe. - 75. S ur le R/1ô nc. - 76. Christophe. -
77. Pâtre en Auvergne. - 78. L es Hurdes. - 79. Nouvelles aventures d e Coco. -
80. Au bord dr. lac. - 81. Histoire d e Porsogne. - 82. S ix petits en/a nis allaient 
chercl1er des figues ... - 83. l:.n gardant. - 84. Barbicl1on, le lièvre malin. -
85. Saute .Rocher, le petit cl10mois de la montagne. - 86. Petit réfug ié d'Espagne. -
87. Nomades. - 88. Vacher du Lozère. - 89. Les Enfants de Coco. - 90. Ils 
jouaient ... - 91. Fatma raconte. - 92. Les Montagnettes. - 93. Jo ie du monde. -
94. Crimes. - 95. Diouf Sambou, enfant du Séné[!ol. - 96. La flfor. - 97. H o uillos 
ou la découverte de la houille. - 98. L e Ramadan. - 99. Biquette. - IOO. T im e l 
Grain d 'Orgc:. - 101. Ame d'en/ont. 102. Les aventures de cinq i\farcossins. -
103. Le ttres du Sénégal. - 104. Mcrlin-i\/crlol . - 105. Les têtards d es Hé rudières. -
106. L 'exod:?. - 107. Goupil le Renard. - 108. L'occupation. - 109. Conie de la 
Forêt. - 11 0. '-es bombe• sur la France. - 111 . La fontaine gui ne voultiit pas 
couler. - 112. Ch.intons le .\lai. - 11 J. Rosée du malin - 114. En faisant rouler sa 
noix. - 115. Purs m 1.nsonfcs. - 116. l'ik_c, la P erche. - 117. Déporté. - 118. La 
Mésan ge Bleutée. - 119. ~c Maquis Enfantin. - 120. L'Escorgot / aune cl (;ris. -
121. P remier Avr1 /. - 122. tlct temp~ des bergers. - 123. Vercors. - 124. Marie. 
Fraise des Bois. - 125. L es Tdolcts. 126. Bour.l. le petit i'.ine lunatique. - 127. A/1 / 
/e beau la pin. - 128. Le pauvre Benjamin. - 12'1. La nuit de Noël. - 130. M arquise. 
131. La Poccra. - 132. Au tc:mps où les fleurs valaient. - 133. Romain. - 134. F/o­
Flo /'Ecureuil. - 135. Saisons. - 136. Kris/{o le pêcheur. - 137. Long-Muse a u. -
138. Roy L ouys Uri zième. - 139. Saïd le berger. - 140. L'imprudente petite tulipe. 
- 141 . Pataud. - 142. Jca.1.,\/aric P<"n Coat. 143. Sons famille. 144. //is loire 
vraie de la petite fille. - 145. L e Pauvre. - 14(>. Berg cl Thal. - 147. Les dix 
Coclionncts. - 148. La vengeance d e Je/ion . - 149. Quaire bêtes dans le bois. -
150. Le miroir d·eau. - 151. La fe rme abandonnée. 
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DE TRAVAIL 

Pour travailler, les adultes utilisent les Biblio­
thèques. 

Nous voulons, nous aussi, pour le travail de nos 
'lèves dans nos classes modernes, des fichiers abon­
dants et une BIBLIOTHÈQUE DE TRAVAIL adap­
tu l nos besoins. 

Mais cette Bibliothèque, seuls des Instituteurs, à 
meme leur classe, peuvent la préparer et l'enrichir. 
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	00
	00-1
	01
	02
	03
	04
	05
	06
	07
	08
	09
	10
	11
	12
	13
	14
	15
	16
	17
	18
	19
	20
	21
	22
	23
	24
	25
	26
	27
	28
	29
	30
	31
	32
	98
	99

